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Entrer dans le mystère de la Trinité 

 

Oui, la Trinité, quel mystère ! Mystère enveloppé de silence, insaisissable par nos seules 

forces, incompréhensible pour nos esprits. 

Et pourtant Dieu Trinité n’est pas un mystère abstrait déconnecté de notre réalité. La Trinité 

c’est un mystère pratique, c’est une expérience de Dieu qui vient toucher concrètement notre 

existence, notre rapport à l’action, notre goût pour la vie et jusqu’à nos modes de relations. 

De même qu’il nous est impossible de saisir la grandeur des mers et la profondeur de 

l’univers, il nous est impossible d’embrasser tout entier  le mystère de la Trinité. Mais il y a 

quelque chose de bien plus heureux que nous pouvons faire vis-à-vis de la Trinité que 

d’essayer de la comprendre, d’entrer en elle, c’est de découvrir son action, de plonger dans sa 

vie, d’être saisi dans sa communion. 

 

La Trinité est tout d’abord une réalité agissante qui se révèle dans nos histoires 

Dieu seul révèle Dieu. Nous aurons beau chercher à le définir, à le décrire, nous resterons en 

deçà de la Vérité et nous serons toujours étonnés. Qui donc est Dieu ? C’est bien la question 

que Moïse pose à son peuple dans notre première lecture. Plutôt que d’énoncer des attributs, 

Moïse préfère rappeler des exploits divins, des prodiges, des manifestations célestes. Moïse 

introduit le peuple dans une dynamique de découverte, de révélation et d’émerveillement. Il 

éveille les consciences à la transcendance, à cette présence du Dieu unique dans nos histoires 

et tous les événements du monde. 

Pour entrer dans le mystère de la Trinité, à notre tour, il nous faut faire mémoire de Dieu et de 

ses œuvres. À bien des reprises et de bien des manières, Dieu nous a parlé, il s’est manifesté. 

Il est le Dieu Créateur du ciel et de la terre qui nous a façonné un corps, Il est le Dieu Sauveur 

et Rédempteur qui nous libère de la mort et du péché, Il est le Dieu Consolateur qui nous 

éclaire et nous inspire dans nos choix et toutes nos décisions.  

Entrer dans le mystère de la Trinité, c’est donc faire mémoire des œuvres de Dieu dans nos 

vies, c’est se laisser entraîner dans cet émerveillement qui dilate le cœur et nous ouvre à la 

Présence de Dieu. Alors nous percevrons sa grandeur et sa puissance et nous apprendrons à 

connaître le Seigneur. 

 

La Trinité est aussi une réalité vivante, elle est une matrice vivifiante pour nos existences 

Je te baptise « au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit ». Depuis le jour de notre baptême, 

toute notre vie reste à jamais marquée par cette invocation de la Trinité. Être baptisé au nom 

de la Trinité, c’est littéralement être plongé dans l’être même de Dieu, c’est être initié à la vie 

divine. C’est pourquoi dans notre évangile, Jésus engage les apôtres à transmettre la vie qu’ils 

ont reçue. « Allez ! leur dit-il, de toutes les nations faites des disciples : baptisez-les au nom 

du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit ». Oui, de génération en génération, le don de la vie se 

répand sur toute la Création. Faire des disciples c’est donner à Dieu l’occasion de vivifier 

notre monde par sa puissance et ses sacrements. 
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Le baptême, puis l’eucharistie et la réconciliation ne cessent dès lors de nous engager dans 

une intimité divine. Comme le dit Grégoire de Nazianze, la Trinité est le « ventre maternel » 

dans lequel nous avons été conçus et c’est le « port » vers lequel nous naviguons tous, chacun 

selon sa grâce. Ainsi le chantre de la Trinité y voyait un milieu vital, un espace de 

ressourcement et de déploiement pour sa vie intérieure. Là, au plus profond de son cœur, il 

découvrait un mouvement incessant, un sentiment de quiétude surhumaine, un mélange de 

transcendance et de condescendance.  

La Trinité est « l’océan de paix » d’où tout jaillit et où tout retourne. C’est l’origine et le 

terme de toutes nos actions, de nos réconciliations, de nos chemins de communion. 

Entrer dans le mystère de la Trinité, c’est apprendre à vivre au nom du Père et du Fils et du 

Saint-Esprit, c’est se laisser envelopper jour après jour du signe de la Croix. Le signe de la 

Croix, c’est le signe qui donne la vie, c’est le signe par lequel les époux s’engagent l’un 

envers l’autre, c’est le signe par lequel nous sommes bénis, consacrés, ordonnés à Dieu. 

Comme le disait Romano Guardini : « Ce signe, nous le faisons avant la prière afin qu’il nous 

mette spirituellement en ordre. Nous le faisons après la prière, afin que ce que Dieu nous a 

donné reste en nous. Le signe de la Croix embrasse tout l’être, le corps et l’âme. Et tout est 

consacré au nom de Dieu » 

Ainsi rien n’est profane, tout devient sacré, tout est enveloppé dans la Trinité, tout est ordonné 

à cette vie de Dieu en nous et au-delà de nous. 

 

La Trinité est enfin un tissu de relations, un réseau de communion en expansion dans le 

monde, en communication perpétuelle 

La lettre de Paul aux Romains que nous venons d’entendre insiste sur nos modes de relation 

avec Dieu et entre nous. Cette Alliance avec Dieu est à la fois unique et différenciée et c’est 

comme si Paul voulait nous faire découvrir Dieu dans sa familiarité, dans sa proximité et dans 

sa diversité. 

Entrer dans le mystère de la Trinité, c’est devenir des familiers de Dieu et des amis des 

hommes. C’est accueillir une forme de paternité, c’est se laisser prendre par un lien de 

fraternité, c’est se laisser guider par un souffle familier. En effet, « C’est l’Esprit Saint lui-

même qui atteste à notre esprit que nous sommes enfants de Dieu. Puisque nous sommes ses 

enfants, nous sommes aussi ses héritiers : héritiers de Dieu, héritiers avec le Christ. » 

Parler d’héritage, c’est parler de famille, de filiation et de fraternité ; c’est entrer dans une 

dépendance et une réciprocité. Or depuis le péché originel, tout ceci ne nous est plus naturel, 

c’est pourquoi l’Esprit doit sans cesse nous confirmer dans la Charité. Jour après jour, la 

Trinité nous fait découvrir une circularité des relations, un esprit de famille, un goût pour la 

communion. Elle initie sans cesse le rassemblement de la grande fraternité humaine, elle 

unifie nos diversités, elle nous réconcilie dans nos divisions. Ce mouvement nous engage dès 

lors dans un mystère de communion, il vient transfigurer toutes nos relations, il vient soigner 

les tensions dans nos familles, nos communautés, nos sociétés. La Trinité veut édifier peu à 

peu un Royaume de Paix, un monde de Joie et de Charité. Et pour cela, elle a besoin de 

chacun de nous. Elle veut se communiquer dans la création, dans nos relations jusqu’à ce que 

Dieu soit tout en tous. 

 

Trinité Sainte et Bienheureuse, 

Réalité puissante et agissante, viens te manifester en nous et au-delà de nous. 

Réalité vivante et vivifiante, viens nous envelopper de ta présence. 

Source de communion et de toutes nos relations, viens nous réconcilier, viens donner au 

monde ton Amour et ta Paix. 

 


